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87 ans … et toujours derrière 
La buvette  : Gilberte Jinjolet 

 
De joueur à secrétaire de club : 

Jean-Claude Doguet 
 

Un bénévole polyvalent : 
Stéphane Marandeau 

 
St Longis … retour vers le futur 

 

Je me suis rendu au stade des S.A. 

Mamers Nord Sarthe pour y rencon-

trer Madame Jinjolet Gilberte et 

Monsieur Doguet Jean-Claude, deux 

bénévoles du club. 

 

Le président Romuald Sausse pos-

sède dans son équipe dirigeante, 

deux bénévoles qui sont des piliers : 

 

- Gilberte 87 ans dont 65 ans de bé-

névolat à tenir la buvette et Jean-

Claude 72 ans dont 30 ans au club, 

actuellement correspondant depuis 

2006. 

 

En effet Madame Jinjolet est née en 

1923 et s’est mariée en 1953 avec 

André, footballeur aux S.A. Mamers 

où toute la famille est connue pour 

son engagement dans ce sport. 

  

Après avoir eu 5 enfants, en 1960 

elle intègre l’équipe dirigeante en 

tant que responsable de la buvette et 

de l’intendance du club.  

 

A cette époque, le club est en 4ème 

division nationale, la moyenne des 

spectateurs est proche des 1 500.  

 

Comme le dit Gilberte, il n’y avait 

pas de bière pression, c’était à la 

bouteille. « Le vin chaud » fallait le 

préparer, je regardais le nombre de 

supporters et j’évaluais au mieux 

mes quantités. A la mi-temps, 

c’était le « coup de feu ». On m’a 

toujours appelé Madame, même 

encore maintenant.  

 

Un de mes meilleurs souvenirs, 

c’est celui où le club a reçu le Ra-

cing en Coupe de France. Je me sou-

viens du nombre exact de specta-

teurs : 5200. C’était de la folie.  

 

Nous avions monté une deuxième 

buvette et avec tous les bénévoles, 

nous avons su faire face à cette ma-

rée humaine l’espace de la mi-

temps.   

 

Avec mon mari pour les matchs à 

l’extérieur, nous nous occupions des 

déplacements et de l’intendance 

(hôtels, repas …).  

 

Une fois lors d’un déplacement, des 

joueurs dans le car avaient caché 

mon fils dans un sac de foot.  

C’était des moments de rigolade et 

d’amitié qui malheureusement dis-

paraissent aujourd’hui.  

 

Un moment difficile pour moi : ça a 

été le passage à l’euro avec les pe-

tites pièces de 1 et 2 centimes, 

maintenant ce n’est plus un pro-

blème.  

 

Voilà dix ans que mon mari est dé-

cédé et je suis restée au club.  

 

Je suis présente tous les samedis et 

tous les dimanches. Ma famille sait 

que je refuse toutes les invitations si 

c’est jour de match.  

 

Maintenant, j’ai un adjoint Domi-

nique Germain, il est présent pour 

m’aider car les fûts de bière c’est 

trop lourd pour moi. 

 

J’ai reçu dernièrement la médaille 

de la ville de Mamers et aussi la 

médaille de bronze de la ligue de 

football.  

 

Je suis respectée par les supporters 

que j’ai connu enfants, et adultes ils 

disent : « Encore là Madame ! » 

…  « Et oui tant que je peux ! ». 

 

A écouter Gilberte, sa deuxième 

famille, c’est bien le club ! Ses en-

fants y jouent, ses petits-enfants et 

ses deux arrières petites filles aussi. 

 

Aux S.A. Mamers, le Nom des Jinjo-

let est une référence dans le monde 

du football sarthois. 
… / ...                                                                                          

 87 ans … Gilberte est toujours derrière la buvette 
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 Jean-Claude Doguet … de joueur à secrétaire général du club 

Comme je le citais dans le repor-

tage ci-dessus, j’ai aussi passé un 

moment avec Jean-Claude Doguet 

qui accompagnait Mme Jinjolet. 

 

Jean-Claude est devenu le secré-

taire général du club. Il est le béné-

vole de l’administration avec ses 24 

équipes, plus l’Ecole de Football, 

ce qui fait 340 licenciés à gérer. 

 

Il est à ce poste depuis 12 ans. C’est 

un poste qui bouge, de la feuille de 

match papier on est passé à la ta-

blette numérique (FMI). 

 

La communication des résultats, à 

la presse et aux instances du foot, 

c’est un travail qui lui plait. 

 

Comme il est retraité, c’est pour lui 

une occupation agréable de rendre 

service au club. 

 

Avec ses années de footballeur, 

assistant à la touche, encadrant de 

l’équipe B, il entame ses 31 ans de 

fidélité à ce club. 

Oui la fidélité ! C’est le maitre mot au club de Mamers ...  

 

Le Président  Romuald Sausse peut compter sur son équipe dirigeante avec 

un clin d’œil spécial à Gilberte et Jean-Claude … 
 

Daniel Peyramayou 

 Stéphane Marandeau … un bénévole polyvalent 

Bonjour Stéphane, peux-tu nous re-

tracer ton parcours dans le monde 

du football ? 

 

A l’âge de 5-6 ans en 1980, j’ai débu-

té comme joueur au club de Châ-

teau du Loir où j’y ai joué jusqu’en 

1992. 

 

Ensuite, tu as commencé l’arbi-

trage ? 

 

Effectivement, j’ai passé et obtenu 

mon diplôme en Avril 1991.  

Quelques semaines plus tard, j’ai 

arbitré mon premier match à Pari-

gné l’Evêque. 

 

Je me suis retrouvé rapidement 

jeune arbitre de ligue. J’ai ensuite 

tenté le concours de jeune arbitre 

de la fédération.  

 

Malheureusement je n’ai obtenu 

que la théorie et à cause de la partie 

terrain ; j’ai été recalé. 

J’ai donc arbitré pendant de nom-

breuses années en ligue les matchs 

de PH et DRH. 

 

Une rupture des ligaments croisés 

au stade de La Milesse m’a obligé 

à arrêter momentanément l’arbi-

trage. 

 

Pendant ma convalescence, je suis 

devenu accompagnateur d’arbitre.  

Ma convalescence terminée, j’ai 

repris l’arbitrage comme assistant 

spécifique jusqu’à la saison 

2010/2011. On m’a confié ensuite 

un poste d’observateur d’arbitres 

assistants. 

 

Dans le domaine de l’arbitrage, tu 

fais aussi autre chose ? 

 

Oui, au début de la saison 

2008/2009, j’ai intégré la commis-

sion départementale des arbitres ; 

aujourd’hui j’en occupe le poste de 

secrétaire. 

 

Au sein de la CDA depuis 3 ans, je 

m’occupe des désignations des 

jeunes arbitres. Je fais également 

la désignation des arbitres assis-

tants pour les matchs de R3. Ce 

travail représente entre 1h30 et 2 

heures de travail par semaine sans 

compter les remplacements de 

dernière minute ! 
 

… / ... 
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Je suis aussi en charge de la forma-

tion des arbitres sous la responsabi-

lité de la CDA 72 et également, ad-

joint de Gérard Négrier dans la com-

mission du Statut de l’Arbitrage. Le 

devoir de transmettre ce que l’on a 

appris est très important. 

 

Dans le football, tu es aussi engagé 

ailleurs ? 

 

En 2008, j’ai été élu au comité direc-

teur du district en tant que représen-

tant des arbitres, poste que j’occupe 

encore aujourd’hui. 

 

Je suis également secrétaire de la 

commission départementale de dis-

cipline du district de la Sarthe. C’est 

une commission importante avec 

une charge de travail conséquente.  

Nous avons une superbe équipe, ce 

qui fait que c’est un véritable plaisir 

de se retrouver tous les jeudis soirs. 

 

En plus, dirigeant dans mon club du 

C.O. Château du Loir ; je dois dire 

que je n’y suis pas très souvent car 

pris par les observations d’arbitres 

le dimanche. 

 

As-tu des anecdotes positives ou 

négatives ? 

 

Mes meilleurs souvenirs en tant 

qu’arbitre sont les matchs de CN17 

et CN19 ; dont un Tours/Rennes sur 

le terrain d’honneur du stade de la 

vallée du Cher.  

Mon pire souvenir, un match de 

DRH ou après le coup de sifflet final  

j’ai dû sauter par-dessus la main 

courante pour éviter d’être agressé.  

Heureusement que des dirigeants 

on fait le nécessaire pour me proté-

ger. 

 

A part toutes ces occupations dans 

le football au district tu fais quoi ? 

 

Depuis septembre 2014, je suis le 

président du club Omnisports de 

Château du Loir ; avec 1500 adhé-

rents répartis en 16 sections spor-

tives dont une section football. 

 

Avec toutes ces fonctions, Stéphane 

a un agenda très chargé ; mais 

comme il le dit « quand on aime on 

ne compte pas ses heures et le 

temps passé ». 
 

Roger Remars 

 E.S. St Longis … retour vers le futur ! 

Luc-Marie Faburel, vous étiez Pré-

sident de ce club, comment expli-

quer cette mise en sommeil en 

2014 ? 

 

Tout se passait bien jusqu’en 2013. 

Une quinzaine de joueurs composait 

l’équipe de l’E.S. St Longis.  

 

Puis l’année 2014, c’est l’héca-

tombe : les mauvais résultats, les 

comportements odieux de certains 

joueurs sur le terrain.  

 

La démotivation de bénévoles et 

pour couronner le tout, un déficit  

financier important couvert par les 

deniers personnels du président. 

 

Devant ce constat, le club n’a pu 

repartir depuis 2014. 

 

Comment s’est passé la constitution 

d’une nouvelle équipe ? 

 

Avec le concours de Yann Faburel 

fils du président, qui a recherché 

activement  des joueurs en créant 

une page Facebook et avec l’appui 

de la presse locale.  

 

 

Tout ceci a permis la sensibilisa-

tion d’un groupe de jeunes voulant 

relever le défi.  

 

Finalement, c’est avec 13 joueurs 

qui ont repris du service et 2 

joueurs mutés, que l’E.S. St Longis 

a pu repartir en 4ème  division.  

 

Nous avons rencontré un autre sou-

ci de taille, mais cette fois adminis-

tratif.  Il a fallu ré-affilier le club.  

 

La procédure a duré quelques se-

maines et nous a posé quelques 

soucis pour valider nos licences. 

 

Où en êtes-vous à la mi saison ?    

 

Aujourd’hui, les résultats ne sont 

pas ce que nous avions souhaité : 

seulement 1 victoire et 2 nuls. Nous 

sommes 11ème sur 12.  

 

Les joueurs gardent le moral dans 

une ambiance très sereine.  

 

Des recrues sont attendues à mi 

saison pour affronter la deuxième 

partie du championnat. 

 

La Présidence du club doit changer 

de main en début d’année 2019 pour 

laisser la place à Yann Faburel … 

jeunesse oblige ! 

 
Jean-Claude Lebatteux 


